
Université de Mons Université de Mons 

1 MANN & SOLI (1991) Perceptual order and the effect of vocalic context on fricative perception Perception and Psychophysics 49 (5) 399-411. 2 PIRELLO et al. (1997) The characteristics of voicing in syllabe-initial fricatives in American English 
JASA 101 (6) 3754-3765. 3 JONGMAN et al. (2000) Acoustic characteristics of English fricatives JASA 108 (3) 1252-1263. 4 JESUS & SHADLE (2002) A parametric study of the spectral characteristics of European Portuguese fricatives Journal of 
Phonetics 30 437-464. 5 LI et al. (2011) Spectral measures for sibilant fricatives of English, Japanese, and Madarin Chinese ICPhS XVI Saarbrücken 6-10 August 917-920. 6 ISKAROUS et al. (2008) Evidence for the dynamic nature of fricative 
production: American English /s/ 8th International Seminar on Speech Production 409-412. 7 MANIWA et al. (2009) Acoustic characteristics of clearly spoken English fricatives JASA 125 3962-3973. 8 HALEY et al. (2010) Evaluating the spectral 
distinction between sibilant fricatives through a speaker-centered approach Journal of Phonetics 38 548-554. 9 GRADOVILLE (2011) Validity in measurements of fricative voicing: evidence from Argentine Spanish in ALVORD (ed.) Selected 
proceedings of the 5th Conference on Laboratory Approaches to Romance Phonology Cascadilla Proceedings Projects Sommerville 57-74. 10 SPINU et al. (2012) Palatalization in Romanian Journal of Phonetics 40 54-66. 

 

Objectif : recueillir les productions de locuteurs en situation de L1.  

Tâche : prononcer le plus naturellement possible les mots défilant à l’écran. 

 

Objectif : établir des critères définitoires stables pour les sibilantes à partir de l’analyse de 5 zones pour chaque pseudo-mot.  
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Problème : il n’existe aucun consensus relatif à 
l’isolation des fricatives. Plusieurs critères de 
découpe sont utilisés (souvent en VCV) : 

 fin/début de la voyelle précédente/suivante 1, 2, 3, 4, 5, 10 

 apparition de hautes fréquences (valeurs variables) 2, 3, 6, 9, 10 

 apparition d’un bruit de friction 2, 4 

 nombreux passages à 0 3, 7, 10 

 énergie apériodique continue 5, 6, 8, 9 

 diminution et augmentation d’amplitude 4 

 

Tout locuteur est capable de modifier le contrôle de la prononciation et de la perception de sons de parole lorsque la 
situation l'exige. Comment et pourquoi le locuteur opère-t-il des adaptations en L2? L’étude présentée ici a pour objectif de 
répondre à cette question en se centrant sur les modifications perçues et/ou réalisées en français (Belgique), en espagnol 
(León et Buenos Aires) et en catalan (Barcelone) pour des contoïdes extrêmement délicats à contrôler et étonnamment peu 
étudiés par les scientifiques : les fricatives sibilantes. 

 

Sujets : 7 locuteurs natifs  
(1 francophone Belgique, 4 Espagnols, 2 
Cubains) 

Items : pseudo-mots dans 

phrases porteuses (A et B ≠ C) 
(1/2s., défilent sur un écran, présentation 
orthographique et nombre variables 
selon origine du sujet) 
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Étude de l’adaptation de la production et de la 
perception des fricatives sibilantes en L2 

Mise en place d’un protocole d’expérimentation 

Analyse des productions 

1. voyelle seule 
2. voyelle + sibilante 
3. sibilante seule 
4. sibilante + voyelle 
5. voyelle seule 
 

Déroulement :  

 Présentation (L1) 

 Entraînement 1 (10 items), pause 

 Test 1 (3 répétitions, pause, 2 r.) 

 Entraînement 2 (10 items), pause 

 Test 2 (5 r.) 

 

         1               2          3       4          5  

 

Nous travaillons actuellement à la définition de critères stables (indépendants du contexte phonétique et de la nature de la 
fricative) d’isolation des sibilantes à partir des productions du 7e sujet (Valladolid), reconnues comme « canoniques ». 
L’objectif à moyen terme est d’enregistrer un certain nombre de sujets selon le protocole présenté afin d’analyser leurs 
productions et de les utiliser (intactes ou modifiées) comme items pour une expérience de perception (discrimination, 
catégorisation, identification) en L2 afin de fonder un paradigme ultérieur de shaping de la production.                                                                

 

 

Suite 

série A [ifi] [ifa] [ifu] [afi] [afa] [afu] [ufi] [ufa] [ufu]     
série A [iθi] [iθa] [iθu] [aθi] [aθa] [aθu] [uθi] [uθa] [uθu]     
série A [isi] [isa] [isu] [asi] [asa] [asu] [usi] [usa] [usu]     
série A [ixi] [ixa] [ixu] [axi] [axa] [axu] [uxi] [uxa] [uxu]     
série A [iʃi] [iʃa] [iʃu] [aʃi] [aʃa] [aʃu] [uʃi] [uʃa] [uʃu]     
série B [aspa] [asta] [aska] [asma] [asna] [asɲa] [asθa] [asfa] [asxa] [asla] [asra] 
série C [lis] [lɛs] [las] [lɔs] [lus]             


